
Terres 
d’outre-mer, 
une tradition 
d’innovation
À l’occasion de « 2011, année des outre-mer » ces 

24 affiches vous invitent à découvrir les réponses 

innovantes que les collectivités ultramarines 

apportent dans les domaines de la biodiversité, des 

énergies renouvelables, de la gestion des risques 

majeurs, de l’économie et de l’aménagement du 

territoire, etc.

Cette exposition participe au développement 

de la culture scientifique et technique ainsi qu’à 

l’éducation au développement durable.  

Un accompagnement pédagogique est  

disponible pour chacune des affiches sur l’espace  

« outre-mer » du site du Scérén-CNDP :

http://www.cndp.fr/outre-mer

La variété des thèmes traités autorise une 

exploitation de cette exposition en sciences  

de la vie et de la Terre, sciences physiques, 

technologie au collège, histoire-géographie,  

et sciences économiques et sociales. 

Classement 
thématique des 24 affiches 
 Planisphère

1 – Terres d’outre-mer dans l’océan Pacifique
2 – Terres d’outre-mer dans l’océan Atlantique
3 – Terres d’outre-mer dans l’océan Indien

 Géopolitique
4 – Des fenêtres sur le monde entier
5 – ZEE : zones économiques exclusives
6 – Le centre spatial guyanais, port spatial de l’Europe

 Ressources
7 – Biodiversité en terrain minier
8 – Quel avenir pour la pêche ?

 Biodiversité
9 – Aires marines protégées
10 – Un concentré de biodiversité
11 – Bioressources 

 Énergie
12 – L’électricité autonome
13 – Énergie, le laboratoire de l’outre-mer
14 – Construire autrement

 Technologies
15 – Surmonter les contraintes
16 – Télécommunications stratégiques
17 – La seconde vie des déchets
18 – L’outre-mer prend la mesure

 Risques naturels
19 – Observer la Terre
20 – Gare aux séismes !
21 – Face aux cyclones, séismes et volcans

 Économie
22 – Vers un tourisme durable
23 – Entreprises en grappes

 Rayonnement culturel
24 – Faire rayonner les cultures

Nota : les numéros d’ordre n’ont d’autre but que de permettre le rapprochement des panneaux 
appartenant au même thème. Ils ne constituent qu’une suggestion de présentation.
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Terres d’outre-mer dans l’océan Atlantique
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Terres d’outre-mer dans l’océan Atlantique
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QUEL AVENIR POUR LA PÊCHE ?La pêche peut-elle aider  au développement durable des territoires ultra-marins ?
L’outre-mer peut offrir des perspectives de développement par la pêche si une gestion adaptée est mise en place et si les impacts sur le milieu et la ressource sont maîtrisés.Or, si les ressources  halieutiques y sont encore relativement peu exploitées, les stocks connaissent des pressions nouvelles car dans le même temps, la croissance démographique et les mutations économiques accentuent les besoins, notamment alimentaires, des populations. Il convient désormais d’évaluer précisément ces ressources en incitant les sociétés d’outre-mer à des recherches accrues en aquaculture et à une préservation du milieu marin. L’Agence des aires marines protégées y participe notamment en soutenant le développement d’une pêche durable. 

 fournir de la nourriture aux populations les plus isolées, notamment en Polynésie et en Calédonie
 exporter les surplus protéger lagons et espaces côtiers en s’inspirant
des pratiques traditionnelles

Terres d’outre-mer, une tradition d’innovati

Hommes pêcheurs dans une entreprise aquacole à Mayotte © A.Poiret/Agence des aires marines protégées

L’ombrine en cage
Encore peu connue, l’ombrine est pourtant le premier poisson exporté depuis 

Mayotte. Introduite en 1999, elle a plusieurs avantages : résistance aux maladies, 

croissance rapide. Elle est élevée dans des cages flottantes par des fermes 

aquacoles semi-industrielles dans l’océan Indien et de plus petites unités aux 

Antilles. L’ombrine est nourrie avec des farines végétales ou des farines de 

poisson. Sa production s’élève aujourd’hui à près de 400 tonnes, 
en augmentation constante. L’IFREMER, par la maîtrise du cycle biologique 

de l’ombrine, a permis le démarrage de cette activité. Le parc naturel marin de 

Mayotte  encourage le développement raisonné de l’aquaculture dans le lagon. 

C’est une des orientations de gestion du Parc.

Terre eT mer, L’inTerdépendanceCertains rejets terrestres dans la mer sont à l’origine de pollutions qui affectent le milieu 

marin et peuvent avoir des conséquences sur les populations de poissons. Pour prévenir 

ces risques et améliorer la situation, les agences de bassin et les acteurs du territoire 

travaillent à des politiques concertées. Comme le veut la loi européenne, l’objectif est 

une eau de bonne qualité à l’horizon 2015.

pêcher 
Les poissons, préserver Les TorTues

Les produits de la pêche occupent le troisième rang dans les exportations de Guyane. Les eaux territoriales abondent en 
poissons blancs, surexploités en métropole. 
La crevette a longtemps été une espèce pêchée en Guyane, mais la concurrence de 
la crevette d’élevage, l’augmentation du prix 
du carburant et la baisse du stock lui ont fait perdre son intérêt économique.Face à ces difficultés, les pêcheurs se sont 

engagés en faveur de la durabilité de leur activité. Ils ont désormais recours à des techniques de pêche sélective qui limitent 
la capture de poissons non ciblés comme les tortues.

Filet selectif pour la pêche aux crevettes © IFREMER
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SURMONTER LES CONTRAINTES
Quelles réponses apporter 
aux contraintes spécifiques 
des territoires d’outre-mer ?

Éloignés, insulaires,  
aux reliefs accidentés,  
les territoires d’outre-mer 
doivent trouver  
des solutions à leurs 
contraintes géographiques 
pour favoriser l’économie  
et aider aux déplacements 
des hommes.  
Cela passe par de grands 
chantiers d’aménagement. 
Comme partout, ils suscitent 
espoirs et controverses.

 un territoire plus équilibré
 de meilleures communications

L’est de la Réunion reçoit de fortes précipitations tandis que l’ouest est plus sec et 
aussi plus peuplé. Pour répondre aux besoins des populations, de l’agriculture et des 
activités industrielles, l’île a mis en œuvre un grand projet pour prendre l’eau là où 
elle est en excédent et l’apporter où elle est nécessaire et moins présente. Un réseau 
de canalisations transporte ainsi l’eau d’est en ouest.

l’eau d’est en ouest

Projet d’irrigation 

du littoral ouest

Réseau d’adduction et de distribution
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Viaduc de la Grande Ravine © Hervé Douris/Région Réunion

la route qui s’accroche 
à la montagne

Les activités humaines sur l’île de la Réunion se sont de tous temps concentrées 
sur le littoral de la côte ouest. Il fallait rééquilibrer ce développement par 
une nouvelle route qui assurerait le transit entre les villes du nord et du sud, 
desservirait mieux tous les bourgs situés en altitude et dégagerait le littoral 
touristique d’une grande partie de la circulation. Le chantier, qui a duré de 
2003 à 2009, a été le plus important, sur cette période, dans toute l’Union 
européenne. Véritablement hors normes, il a dû s’adapter au relief très accidenté 
d’une île soumise au climat tropical et aux risques cycloniques.
Au final, ce sont 33,7 kilomètres de route express à deux fois deux voies qui 
ont été aménagés entre Saint-Paul et L’Étang-Salé. Pas moins de 120 ouvrages 
d’art ont été nécessaires, dont un tunnel, 2 tranchées couvertes, 23 ponts non 
courants et 4 ouvrages exceptionnels !

Tracé de la route des Tamarins © Hervé Douris/Région Réunion

Les activités humaines sur l’île de la Réunion se sont de tous temps concentrées 

Chantier du viaduc de la Ravine Fontaine © Hervé Douris/Région Réunion

© Illustratek

110926_15.indd   1 27/09/2011   14:21:42

. I
m

p
rim

é 
su

r 
p

ap
ie

r 
ce

rt
ifi

é 
P

E
F

C
 -

 S
ep

te
m

b
re

 2
0

11
 ©

 C
N

E
S

 2
0

10
 -

 D

Saint-Martin Saint-Barthélemy Guadeloupe
Martinique

                                 
            Marigot

              Saint-Pierre                      La Trinité

S
U

R
IN

A
M

E

b
re

 2
0

11
 ©

 C
N

E
S

 2
0

10
 -

 D
is

tr
ib

u
ti

o
n

 S
p

o
ti

m
ag

e 
– 

V
G

T 
sy

n
th

ès
e 

19
9

8
-2

0
0

8

Guyane
Saint-Laurent-du-Maroni

                                 
              Sinnamary

                                 
                                 

        Îles du Salut

                                 
                     Kourou 

                                 
                         Cayenne

S
U

R
IN

A
M

E

LE CENTRE SPATIAL GUYANAIS, PORT SPATIAL DE L’EUROPE
Une base de lancement exceptionnelle
Créé par le CNES en 1964, le Centre Spatial Guyanais (CSG) est aujourd’hui l’une des bases de lancement les plus modernes et les mieux situées au monde. Elle a gagné la confiance de nombreux opérateurs européens, mais aussi nord-américains, japonais, indiens, qui utilisent le CSG pour le lancement de leurs satellites. Aux côtés du lanceur lourd Ariane 5, les lanceurs Soyouz et Vega vont compléter la gamme des lanceurs utilisés depuis le CSG. La construction des installations et le fonctionnement du CSG sont financés aux deux tiers par  les États-membres de l’Agence Spatiale Européenne (ESA), la direction du CSG, ainsi que la coordination industrielle et opérationnelle étant de  la responsabilité du CNES  et l’Agence spatiale française Arianespace assurant  la maîtrise d’ouvrage  de l’exploitation des lanceurs.

Soyouz : un nouveau venu au CSG

Soyouz, le lanceur mythique russe de 

la conquête spatiale, a déjà été lancé 

plus de 1 800 fois. Sa robustesse et 

sa fiabilité ne sont plus à démontrer. 

Soyouz a placé plus de 1 700 satellites 

en orbite autour de la Terre et envoyé 

dans l’espace plus de 91 cosmonautes 

russes et 40 non russes.

 disposer d’un accès autonome à l’espace effectuer des lancements vers plusieurs types d’orbites depuis un site performant

 garantir une activité dans les meilleures conditions de sauvegarde et de sécurité
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En à peine plus de cinquante ans, la France, en 
s’alliant à l’Europe, est passée au CSG des petites 
fusées-sondes aux lanceurs lourds comme Ariane 5.
Les dates clés :
 9 avril 1968 : fusée-sonde Véronique
 10 mars 1970 : Diamant B
  5 novembre 1971 : lanceur européen Europa II
  24 décembre 1979 : Ariane 1
  4 août 1984 : Ariane 3
  15 juin 1988 : Ariane 4
  4 juin 1996 : Ariane 5
  Fin 2011 (prévision) : 1er lancement de Soyouz
  Fin 2011 (prévision) : 1er lancement de Vega

Décollage du lanceur Ariane 5 ECA, vol 196 le 4 août 2010 depuis le Centre spatial guyanais

© CNES/ESA/Arianespace/Activité Optique Vidéo CSG/JM Guillon, 2010 

Un site UniqUe
La Guyane a été choisie, parmi 14 sites de par le 
monde entier, parce qu’elle dispose de multiples 
atouts.
Ouverture sur l’Atlantique : grâce à une large ouverture sur l’Océan, les lancements peuvent être réalisés avec un maximum de sécurité pour 

les orbites polaires (observation de la Terre), géostationnaires (télécommunications) et intermédiaires (navigation).Proximité de l’équateur : plus le site de lancement 
est proche de l’équateur, plus les lanceurs profitent 
de la vitesse de rotation de la Terre lors des lancements vers l’est.Climat stable : la Guyane est à l’abri des cyclones.

L’effet de fronde
C’est sur l’équateur que la vitesse de rotation de la 
Terre est la plus grande. Ariane profite donc de cette 
poussée supplémentaire « gratuite ». Elle lui permet de 
lancer des satellites plus gros avec moins de carburant.
Comparons : lancée depuis Kourou, Ariane 5 peut 
transporter 6 tonnes. Ce chiffre passerait à 5 tonnes si 
elle était lancée depuis Cap Canaveral et à seulement 
3,5 tonnes depuis Baïkonour.

0 m/s

328 m/s
440 m/s
463 m/s

465 m/s

0 m/s

Équateur
Kourou

Cap Canaveral
Baïkonour

Sens de rotation de la Terre

Vitesse de rotation de la Terre

Remerciements : Anne Serfass-Denis, CNES110928_06.indd   1

28/09/2011   08:48:40
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VERS UN TOURISME DURABLEQui est l’écotouriste ?
L’écotouriste est, au gré des définitions, à la fois un touriste de nature, d’aventure, une personne qui privilégie la rencontre et les relations humaines, qui participe à la protection de l’environnement, qui respecte la culture des sociétés locales et leur permet de profiter des retombées économiques de son passage. Mais certains prétendent qu’il n’existe pas encore. 

Cet équilibre difficile est encore rare. 
À la différence du tourisme de masse, l’écotourisme participe au développement durable. 

Et il fait rêver…

 valoriser économiquement des espaces menacés
 réduire l’impact des activités touristiques sur l’environnement
 impliquer les populations locales dans les projets 
tout en respectant leurs cultures créer des emplois locaux

L’accès aux Terres australes et antarctiques françaises (TAAF) est strictement réglementé 

et il est impossible de s’y rendre sans autorisation. Mais il existe un moyen d’y séjourner en 

embarquant à bord du Marion Dufresne pour un voyage de 28 jours. Ce navire est à la fois un 

paquebot qui transporte le personnel des bases subantarctiques, un cargo et un pétrolier pour 

l’avitaillement de ces bases, un navire de recherche équipé de laboratoires… et un bateau de 

croisière studieuse.
Attention, les conditions de mer et de séjour peuvent être rudes, mais la nature à observer 

est sauvage et préservée, les sites grandioses, la faune exceptionnelle. La croisière permet 

de rencontrer manchots, albatros, pétrels, éléphants de mer et orques à Crozet et aux îles 

Kerguelen et otaries, albatros, gorfous aux îles Saint-Paul et Amsterdam. Et aussi de découvrir 

les recherches scientifiques en cours dans ces milieux exceptionnels. 

Voyage à Kerguelen 
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Terres d’outre-mer, une tradition d’innovation 22

Le Marion Dufresne © TAAF

Les eaux de Mayotte, l’île la plus méridionale des 
Comores, sont le point de passage de cétacés et de dauphins. Des « safaris » spéciaux sont organisés pour observer les baleines ou encore les tortues, qui déposent leurs œufs sur les plages de la réserve de Saziley.

nage aVec les dauphins à Mayotte

Les carbets sont des habitations traditionnelles de Guyane, en bois et entièrement ouvertes sur l’extérieur, parfois posées sur les rives des fleuves, 
parfois flottantes. Certains accueillent aujourd’hui 
des touristes et offrent leurs hamacs pour passer 
la nuit. Ils permettent d’observer, sans la déranger, 
une faune somptueuse : oiseaux multicolores, caïmans, paresseux, et même mygales.

au fil de l’eau en aMazonie

Le Parc national de Guadeloupe délivre des écolabels en contrepartie 

d’engagements sur la préservation du patrimoine, le respect de 
l’environnement et l’information. Les actions doivent porter sur les patrimoines naturel et paysager 
ou culturel et historique ; les ressources naturelles avec la maîtrise 
de l’énergie, de l’eau, des déchets ; la sensibilisation du public ; la 
participation au développement local et l’intégration de l’entreprise dans 

la vie locale.

ecolabel 
en guadeloupe
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 pour un voyage de 28 jours. Ce navire est à la fois un 
t un pétrolier pour 

l’avitaillement de ces bases, un navire de recherche équipé de laboratoires… et un bateau de 

 découvrir 

Le Parc national de Guadeloupe délivre des écolabels en contrepartie 

d’engagements sur la préservation du patrimoine, le respect de 
l’environnement et l’information.Les actions doivent porter sur les patrimoines naturel et paysager 
ou culturel et historique ; les ressources naturelles avec la maîtrise 
de l’énergie, de l’eau, des déchets ; la sensibilisation du public ; la 
participation au développement local et l’intégration de l’entreprise dans 

la vie locale.

Plus de vert, moins d’érosion

Près de 150 ans d’activité minière en Nouvelle-Calédonie ont mis à nu 20 000 
hectares. Ils doivent désormais être revégétalisés, afin de freiner l’érosion des 
sols. Cette revégétalisation passe aujourd’hui par l’utilisation 
des plantes indigènes des terrains miniers, seules capables de résister aux très 
fortes contraintes des sols ultramafiques (pauvres en nutriments, comme le 
phosphore, riches en métaux, comme le nickel).
Un essai de revégétalisation bien mené (ci-contre) a montré qu’en quatre ans, 
la croissance des espèces plantées pouvait atteindre 50 cm/an, ce qui est 
exceptionnel sur ces terrains. Plus de quarante espèces végétales se sont, quant 
à elles, implantées spontanément à partir du stock de graines contenues dans le 
sol. Ces graines provenaient du décapage d’une mine. La terre ainsi extraite 
a été réutilisée sur le site à restaurer.

des Plantes au nickel

La Nouvelle-Calédonie est un des lieux les plus riches au monde 
en plantes métallophytes, qui ont la capacité de pousser sur 
des sols riches en métaux. Y sont présentes environ 60 espèces 
hyperaccumulatrices, c’est-à-dire capables d’accumuler plus 
de 1 000 ppm de nickel dans leurs tissus, quand la majorité des 
plantes en France ne dépassent pas 10 ppm... Ainsi, Geissois 
pruinosa (Cunoniaceae) arbore des fleurs magnifiques et 
contient en moyenne 8 000 ppm de nickel dans ses feuilles 
(cf. photo de fond).

Biodiversité 
en terrain minier

Comment exploiter le nickel 
de manière durable en 
Nouvelle-Calédonie ?

La Nouvelle-Calédonie 
fait partie des premiers 
producteurs mondiaux de 
nickel. Les terrains miniers à 
l’origine du minerai de nickel 
couvrent près du tiers de son 
territoire. Mais l’exploitation 
minière à ciel ouvert nécessite 
d’importants décapages du sol 
qui génèrent une forte érosion, 
des dérèglements hydriques, 
des pollutions de cours d’eau 
et une perte de la biodiversité.
Les terrains ultramafiques, 
dérivés essentiellement de 
péridotites, qui composent 
ces terrains miniers, datent de 
37 millions d’années. Pauvres 
en éléments nutritifs mais 
très riches en magnésium 
et en nickel, ils abritent 
une flore riche et originale, 
particulièrement bien adaptée 
à ce milieu spécifique, et une 
faune d’une grande diversité.

 continuer à exploiter une ressource minière considérable
 assurer le développement économique
 protéger une biodiversité exceptionnelle
 permettre l’activité touristique

Le saviez vous ?
Péridotite : roche 
silicatée constituant le manteau terrestre de structure grenue et dont les cristaux d’olivine et de pyroxène, sont visibles à l’œil 

nu. Les péridotites 
peuvent en outre, selon leur localisation en 
profondeur, contenir du plagioclase, du spinelle ou du grenat.
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Un terrain revegetalisé © IAC - Laurent Lhuillier

Geissois pruinosa © IAC - Laurent Lhuillier
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